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REPR ASENTATIO Sere- 
niſſimo Regi Magnæ Britanniæ 
ſuper ejuſdem Allocutionem die 
28. J anuarii 1727, ad Status Re- 
gni in Parlamento habitam à D. de 
Palm Reſidente Cæſareo facta. 


SWereniſſime & Potentiſſime Rex. 


= 2 Damprimum ad aures Sue Ma- 


jeſtatis Ceſarex Regio-Caths- 
licæ, Domini mei Clementiſſimi allo- 


cutio Majeſtatis Veſtræ ad Regni j 


Magnæ Britanniæ Status in Par- 


lamento hodie congregatos habita per- 

venit, mirari ſupra modum ſubiit, 
J. ratione Majeftas Veſtra indie. 
Fe paſſa ſit, ut nonnulla in iſta al. 


laculione in ſequiorem ſenſum detor- 
2a alia a mente Sug Majeſtatis 
Ceſaree & Catholics quam longiſſi- 


im aliena : alia denique (que altius 


feriunt ) ommi etiam fundamento de- 


ſtituta Inclite Nationi velut certa 
arc indubitata inaudito hactenus mo- 
re e Solio Regio proponeret. Etenim 
Pacem cum Sereniſſimo Hiſpania- 
rum Rege Vienne initam quod atti- 


net, quis non obſtupeſcat, eam ip- 
ſam 1 AN e Fæderi 705. 
dinenſi, & aliis cum Majeſtate Ve- 
fra initis, ceu unicæ ac ſolidiſſimæ 
Baſi innixam, & pro qua obt inen: 
Aa Ipſamet Majeſtas Veſtra und cum 


= Bell Sociis tam cruentum, tamaque 


Aiurturnum, neque inglorium bellum 


+ 


TRADUCTION as ME MOL. 
RE preſents en Latin au Roi de la 
Grande Bretagne par le Reſident 
Imperial M. de Palm fur la Haran- 
gue, que Sa Majeſte Britannique 
4 faite aux deux Chambres de ſort 
Parlement le 28. Fanmier 17 27. 
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uie juſqu' ici pour des faits certains 
& indubitables. Car, pour ce qui con- 


cerne la Paix conclue à Vienne aygc 
le Roy d'Eſpagne , peut- on voir fans 


Etonnement , que cette meme Paix, 
qui n'a pour baſe & unique fonde- 
Quadruple Alliance de 


ment que la 


Londres, && les autres faites avec Vo- 
tre Majeſte , & dont on n'a pu venir a 
bout, que par une longue, ſanglante, 


. : 
* 12 
* 


N f N 
* ts 
A bs 
& * 
”—_ Re 
8 * 
A 


2 Oh 
& glorieuſe Guerre ſoùtenue avec tant 
d' efforts & de ſucces par Votre Majeſte 
meme, & par ſes Alliez pour Fobtenir, 
puiſſeetre alleguce maintenant de la part 
de Votre Majeſtè pour un juſte motif de 
plainte, & ſervir de pretexte à ſes 
Miniſtres dans toutes leurs negocia- 
tions en divers endroits du monde 
au plus grand deſavantage de PEmpe- 
reur, de Empire, & de la Tranquil- 
litè publique, & enfin, que cette Paix 
ſoit repreſentèe a la Nation Brita nique 


geſſit , ad quam ipſamet allabora vit, 
a ſe nunc pro juſta querimonie caufu 
obtendi ,*& pro anſa eorum, que 
hucuſque cum ſummo Imperatorts &. 
Inberii, tranquillitatiſque Publice 
detrimento ubique terrarum a Maje- 


ſtatis Veſtræ Miniſtris geſta- ſant , 
Aſſumi, Magneque Britannie Po- 
pulo pro violatione Fæderum tanta 
cum Cefaris Hiſpaniarumque Regis 
inuidia ab Eadem proponi poſſe? 


avec des traits fi remplis de haine con- 


tre I'Empereur & le Roy CEſpagne, 
& taxèe de contravention aux Traitez. 
Aprés la Paix de Vienne, Fon 

ic. par auth du rraite de Commer- 
ce, fait avec PEſpagne. Quoyqu'il ne 


contienne que les avantages recipro- 


ques & legitimes des Sujets de part & 


d' autre, conformement au Droit des 


Gens, & a Puſage regu parmi les au- 
tres Nations amies, & que d'ailleurs 
ce Traite, fit Pon conſidere la ſitua- 
tion des Pais reſpectifs, & la nature du 
Commerce, ne peut nuire en rien 'a 
la Nation Britannique, & ne bleſſe 
en quoy que ce ſoit les Traitez faits 
avec la Grande Bretagne: de ſorte que, 
pour peu qu'on veuille Pexaminer 
avec un eſprit ſincere, & depouille de 
tout deſſein d' exciter la Nation, on n'y 
trouvera nulle raiſon de Penviſager pour 
offenſiue, ou prejudiciable aux interèts 
d'une Nation, qui d'ailleurs eſt tres- 
chere a PEmpereur, & dont les ſecours 
& les glorieux exploits ne S effaceront 


jamais de ſa memoire. 


\ 


Po pacem Viennenſem menſatur 
alter Commercii Tractatus cum Hiſ- 
pania factus, atque ad promovenda 
utriuſgue Subditorum licita comma - 
da mſtitutus, qui furi Gentium, al- 
gue amicarum Nationum moribus 
0 formis, Gentique Britannicæ, 
ſeue ſitus Provinctarum , ſive natu- 
ra ipſa Commercii ſpectetur, ex om- 
ni parte innocuus cum ſit , neque Pa- 
cis cum Magna Britannia initis vel 
in jninimo adverſetur ; ſane cauſa, 
ob quam Nationi , Caſari alias ami: 
ciſſime ( cujus preteritorum 'egregre 
geſtorum atque Auxiliorum memo- 
riam nulla unquam tas ex Augu- 
fkiſſimi Caſaris Corde evellet ) Tra- 
ctatus ifte gravis aut Offenſrons 
eſſe poſſit , nulla ſupereſt , ſi modo is 
ſmcera, & ab ommi concitandæ Na- 
tionis ſtudio depurato animo expen- 
Aatur. : 


Altera 


Atera claſſis ea complectens, que 
nullo plane fundamento nituntur, 
concernit præcipuè imaginarium il- 


lud Fedus , quod in Allocutione 
offenſivum nuncupatur, & contra 
Mafeſtatem Veſtram Imperatorem in- 
ter Regemque W nn contra- 
um ſupponitur. Id vero quam Va- 
Fenum & inane ſit, ex eo convin- 
fcitur, quod afſertum ejuſinodi Foe- 


| N fuerint, 


latum nuper a Sua Majeſtate Cæ- 
” farea & Catholica Padtum de ſe 
mutuò non Offendendo : /ed & vel 
per idipſum Amicitiæ Fœdus cum 
Corona Hiſpanica contractum, Ma- 
= je/tatique Veſtræ, quando oportebat, 
| 9 communicatum ex integro ſane ever- 
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ratur, è cujus verbis num vel um- 


dvi, Pecinen erui poſit ? Totius 
Orbis fudlicio ſubmittitu. 


7 Altera hujus poſitionis pars ad- 
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Prætendentis confectos, quorum cor- 


ventum eſſet, eundem Prætendentem 


IJ Solium Magnæ Britanniæ evehe- 


15 


re. Qud vero mente, qud de tausd 
conſilio iſta falſiſſimis rumoribus 
& 7uxa TPopulo Britannico 


erint, facile a quovis e vulgo ne- 
aum a Sud Sacra Ceſarea Catholica 
Majeſtateè intelligitur. Cum verd tan- 


Dig nitas, ö Honor ferre nequeat , 
ejuſinodi nulla veritate ſuffulta A Ser- 


c 


dus Offenſivum non ſolum per ob. 


bra, aut minimum Foederis Offen- 


ruit Articulos Secretos, in favorem 


Li ta, eague fida indicia ſibi adeſſe, aſ? 
gt ſerit Majeſtas Leſtra p quibus con- 


expoſita 


* Zorum dp uy" fades, inviolabilis 


* 
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" Lautre partie, qui dans POrdre du 
diſcours roule fur des choſes deſtituces 
de toute apparence de fondement , re- 
garde principalement une Alliance ima- 
ginaire, qui dans la Harangue eſt quali- 


fice d'Offen/rve , & qu'on y ſuppoſe 


avoir EtE contractèe contre V otre Ma- 


jeſtè entre PEmpereur & le Roy d'E- 
ſpagne, ſuppoſition ſi frivole & ſi creu- 
ſe, que Pon na qu'a sen rapporter non 
ſeulement à la propoſition faite depuis 
peu de la part de Sa Majeſte Imperiale 
& Catholique d'une convention 4% ſe 
mutuò non offendendo , mais auſſi au 
Traite 4 Amitie conclu avec la Cou- 


ronne d'Eſpagne, & communique a. 


Votre: Majeſte dans toute ſon Etendue 
lorſqu'il Etoit à propos, puiſque ce 
Traits ne renferme quoy que ce ſoit, 
qui ait la moindre apparence dune Al- 


Lance Offenſive, fur quoy Von sen re- 


mer au jugement de tout le monde. 
Dans l'autre partie de cette pofition, 
Pon ajoùte à la premiere certains Arti- 
eles en faveur du Pretendant dont Vo- 
tre Majeſtẽ aſſure, d'avoir regu des avis 
certains, par leſquels on doit - etre 
convenu de Felever au Trône de la 
Grande Bretagne; en quelle veüe, pour 
quel ſajet, & à quel deſſoin, ces avis 
appuiez ſur des faux bruits ont Ete ex- 
poſez à la Nation Britannique, cC'eſt 
ce qui peut Etre compris facilement, 
non ſeulement par Sa Majeſtè Impe- 
periale & Catholique, mais auſſi par 
des Gens du commun. Cependant, 
comme la Foi, la Dignite inviolable, 
& PHonneur de ces grands Princes na 
A 2 ſwouffrent 


C 4 
ſouffrent pas, que des aſſertions de 
cette nature fi eloignees de la verite, 
ſoient expoſces du 1 rone Royal a tou- 


te la Nation, & à tout le monde; Sa 
Majeſts Imperiale & Catholique m'a 


charge bien expreſſement de declarer 
a Votre Majeſté, & a tout le Royau- 
me, qu'Elle gen trouve vivement of- 


fenſce, & d'aſſurer en meme tems 


Votre Majeſté ſur ſa parole Imperiale 
qu'il n'y a nul Article ſecret, nulle Con- 
vention, qui contienne, ou qui puiſ- 
ſe prouver quelque choſe de ſembla- 
ble. 


Mais aſin que les deſſeins ſecrets 


cachez ſous cette conduite juſqu'ici 


inouie, ſoient mis dans un plus grand 


jour, on doit obſerver, que Pon S' eſt 
_ derermine de propos deliberè a faire 


ces demarches dans le tems qu'on trai- 
toit a Paris des moyens d' accommo- 


der à Pamiable les differens ſurvenus , 
a la naiſſance deſquels Sa Majeſte Im- 


periale & Catholique n'a donne. au- 
cun lieu, ce qui juſtifie aſſez a quel 
point Sa Majeſte Imperiale eſt portée 
au maintien de la Paix, & combien 


Elle eſt religieuſement atrachee a Fob- 


fervation des mite. lth: 

Quant à ce qui eſt ajolite enſuite 
touchant le Siege de Gibraltar, & 
dont on parle ſiniſtrement, il paroit 
que les entrepriſes & les hoſtilitez 
commiſes ouvertement aux Indes & 
ailleurs contre le Roy d'Eſpagne , au 
mepris des Traitez auroient pu por- 
ter ce Prince a ꝰ y reſoudre avec ju- 
ſtice: & quant aux intentions & en- 


) 


tas univerſe Negno & Orbi e Solio 


Regio exponi ; Eadem Sacra Cæſa- 


rea Catholica Majeſtas, ut acceptam 


inde graviſſmmam offenſam Majeſtati 
Leſtre & Magne Britannia Reeno |. 


hiſce declarem, mihi diſtrictè in- 


Junxit, ſub verbo Ceſareo aſſe veran- 


do, nullum Arriculum ſecretum, nul. 
lamque Con ventionem exiſtere , que 
vel minimum quid ejuſinodi conti- 
neat , aut comprobare poſſit. 


Quo vero ea, que ex hoc ad Na- 
ſcra uſque tempora inaudito facts 
clam intenduniur , ed magis eluceſ. 
cant, animadvertitur , conſults ea 


expont eo tempore, quo Parijits de 
componenais , nullo Sus Majeſtatis 
Czſaree & Catholice fatto ſubortis 
Aiſſidiis conſultatur , ex quo altefate 


Majeftatis Cæſareæ ad Pacem per- 
peruo proclivis animus, atque in ob- 


ſervandis Federibus religioſiſſimus 
ſatis comprobantur. | 


Quæ ſubinde hic de Gibraltar ad- 


ditd ſiniſtrd interpretatione adducun- 


tur, ad ejus Obſidionem ſuſcipien- 


dam hoſtilia in Indits , invitis Tra- 


atibus ac alibi , adversus Regem 


Hiſpaniarum perpetrata notoria facta 
atque aggreſſiones juſtiſſimam cauſamn 
dediſſe videntur. Que autem Suæ 
Majeſtatis Cæſureæ Catholice hoc ſu- 
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0 
rit, ex ſupradicto communicato Tra- 
ctatu diſpicerè licet. N 


Que demum de Oftendana N. aVi- 


gatione adferuntur , Regem Catho- 


licum, poſtquam juſtas ſubinde hu- 
jus Inſtituti rationes agnouit , ad 
eam fovendam nullo prorsus Patto 
obſtrictum pietas induxit , neve in- 

nocuum iſtud tuendi Belgici Repaguli 
(vulgo Barriere) ſubſidinm tran- 


quillitati , mutuæque cum VHicinis 
amicitiæ obicem ponat, varia non 
Hagæ Comitis duntaxat arc alis in 


locis compoſitionis media propoſita , 
verum etiam poſtremo *Pariſus de- 
clarata 


Quæ cum ita ſint, id ſane offen- 


Herunt. 


fa Veritas, Honor, 2 Dignitas 
Sacre Cæſareæ Catholic Majeſta- 


tis poſtulabat, ut iſta Majeſtati Ve- 
fire, Regno Magnæ HBritanniæ, at- 
que univerſo Orbi palam exponeren- 
zur, que itidem pro illata fibi per 
tot imputationes grauiſſima injuria 


debitam reparationem onnz jure ex- 


poſe. 


2 
gagemens de Sa Majeſté Imperiale & 
Catholique ſur ce point, la commu- 
nication dudit Traitè ſuffit pour faire 
connoitre ce qui en eſt. 

Pour ce qui eſt du Commerce d'O- 
ſtende, dont la juſtice reconnue enfin 


par le Roy d' Eſpagne Pa induit a le 


vouloir favoriſer, ſans y Etre tenu par 


aucun Traite, les moyens d' accommo 


dement propoſez à la Haye, & ail- 


leurs, & en dernier lieu à Paris, pour 


prevenir que ce moyen de pourvoir a 


la ſüretéè de la Barriere des Pais-Bas, 
& qui ne fait tort à perſonne, ne de- 
vint un obſtacle à la tranquillitè & à la 
continuation de Pamitie entre les Voi- 
ſins, font ſuffiſſamment connus. 


Aout ceci Etant fans replique, la ve- 
rite offenſèe, Phonneur , & la dignite 
de Sa Majeſte Imperiale & Catholique 


exigent que Pon ſe declare publique- 


ment la-deſſus a Votre Majeſte , au 
Royaume de la Grande Bretagne, & 
x toute la terre, afin qu'on reconnoiſſe 
la juſtice, avec laquelle Sa Majeſtè Im- 
periale & Catholique demande la re- 
paration, qu'on lui doit, proportion- 


D 


nee a F injure tres-ſenſible qui lui a ètè 


faite par toutes ces imputations. 


